
Physionomie :  

Formations herbacées vivaces, basses, à physionomie de roselières basses, formant des peuplements assez 
ouverts. Le cortège est peu diversifié et bistratifié : quelques hélophytes à floraison remarquable dominent 
la strate haute (Oenanthe aquatica, Rorippa amphibia, Butomus umbellatus, Sagittaria sagittifolia…) tandis 
que la strate basse est composée d’espèces à floraison plus discrète (Hippuris vulgaris, Eleocharis palustris, 
Mentha aquatica…). Floraison estivale bien visible mais fugace durant la période d’exondation. Végétations 
occupant de faibles surfaces, linéaires au bord de l’eau ou ponctuelles dans des mares et dépressions très 
longuement inondables.  

 

Cortège végétal indicateur :  

Oenanthe aquatica, Rorippa amphibia, Sparganium emersum, Sagittaria sagittifolia, Butomus umbella-
tus, Bolboschoenus maritimus s.l., Sium latifolium, Hippuris vulgaris, Alisma plantago-aquatica, Alisma 
lanceolatum, Eleocharis palustris, Lycopus europaeus, Phalaris arundinacea, Mentha aquatica, Galium pa-
lustre, Carex pseudocyperus, Alopecurus aequalis, Polygonum lapathifolium, Alopecurus geniculatus.  

 

Conditions stationnelles :  

Parvoroselières héliophiles à hémihéliophiles, pionnières, mésotrophiles à eutrophiles, nitrophiles, neu-
trophiles à basiphiles, en bordure des eaux stagnantes à faiblement courantes peu profondes (anses 
calmes des rivières, mares, étangs, annexes hydrauliques). Elles s'installent sur des berges plus ou moins 
perturbées (inondations, pacage…) à fort marnage. Le sol est minéral, hydromorphe souvent vaseux, 
toujours engorgé, à inondation très prolongée (courte période d’exondation estivale).  
 

Risques de confusion :  

 Avec les roselières hautes du Phragmition communis, caractérisées également par des espèces grami-
noïdes et installées sur des sols souvent non perturbés.  

 Avec les prairies flottantes à Glycéries (Glycerio fluitantis - Sparganion neglecti) inféodées aux eaux 
stagnantes mais au cortège floristique dominé par espèces de Poacées (Glyceria notamment).  

 Avec les cressonnières des bords de cours d’eau (Apion nodiflori), au cortège formé par des hélophytes 
à feuilles pennées et larges folioles (Helosciadium nodiflorum, Nasturtium officinale, Berula erecta) et 
inféodées aux eaux courantes  

Roselières basses 
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Répartition géographique : 
Végétation planitiaire à montagnarde, largement répandue 
en Europe tempérée et en France. Présent dans tous les 
départements du bassin Seine-Normandie excepté les 
Hauts-de-Seine et Paris. 
 

Intérêt écologique et patrimonial : 
Végétations présentant un intérêt patrimonial assez va-
riable, pour certaines limité, à flore assez banale, plus éle-
vé pour d'autres (groupement à Cladium mariscus et 
Phragmites australis, Scirpetum lacustris...)  mais partici-
pant toutefois à la mosaïque et à la dynamique de coloni-
sation des plans d’eau. Ces roselières assurent également 
un rôle écologique et fonctionnel important de filtration, 
d'épuration et de rétention des eaux. Enfin, celles-ci cons-
tituent également une zone de refuge et de reproduction 
majeure pour la faune (avifaune, amphibiens notamment). 
 

Dynamique et végétations de contact : 
Végétation pionnière ou secondaire, transitoire, coloni-
sant les plans d’eau sur des substrats nus ou succèdant à 
des végétations annuelles de vases exondées (Bidentetea 
tripartitae). S’inscrit dans la dynamique des forêts maré-
cageuses (Alnion glutinosae) ou riveraines (Alnion in-
canae, Salicion albae). Les roselières les plus pionnières 
de cette alliance (Scirpetum lacustris, Equisetetum fluvia-
tilis…) évoluent généralement vers des associations plus 
évoluées (Phragmitetum communis...). L’accumulation de 
sédiments conduit ensuite à l’atterrissement du milieu et 
à la colonisation par des fourrés hygrophiles (Salicion 
cinereae, Salici cinereae - Rhamnion catharticae, Salicion 
triandrae), en passant ou non par un stade intermédiaire 
de mégaphorbiaie (Filipendulo ulmariae - Convolvuletea 
sepium), avant le retour de la forêt. En plus des commu-

nautés précedemment citées, ces roselières peuvent 
cotoyer des herbiers aquatiques enracinés ou non 
(Potametea pectinati, Lemnetea minoris), des cresso-
nières de petits cours d’eau (Apion nodiflori) ou des cari-
çaies (Magnocaricetalia elatae). Présent aussi dans des 
zones de transition entre lande humide et tourbière 
haute.  

Menaces / Gestion:  
Végétation dont les formes mésotrophiles sont 
principalement menacées par : 

 l’eutrophisation liée à la pollution des eaux de la 
nappe ; 

 l’artificialisation des berges et la modification du 
régime hydrologique des cours d’eau ; 

 l’envahissement par les xénophytes. 
 
La gestion de ces végétations doit être envisagée 
dans un contexte global des végétations des étangs 
et des cours d’eau permettant l’expression d’une 
mosaïque maximale de milieux. Les principales me-
sures consistent à maintenir la qualité (absence de 
pollutions environnantes), la circulation et le niveau 
des eaux de ces milieux. Si la roselière présente une 
dynamique trop importante, un faucardage de celle
-ci pourra être envisagé. On évitera enfin la rudéra-
lisation des berges de cours d’eau par les perturba-
tions anthropiques.  

Répartition du syntaxon dans le bassin Seine-Normandie 



 
Déclinaisons connues dans le bassin Seine-Normandie : 

 

 Communauté basale à Butomus umbellatus (corresp. 'Butometum umbellati G. Phil. 1973') 

Parvoselière pionnière, héliophile,méso- à eutrophile, basicline des bras-morts, mares et chenaux en eaux peu profondes à niveau très 
variable. Substrat graveleux à vaso-limoneux.  
Présent en Pic, Bourg et CA. Possible en HN et Cen. Pas d’information ou peu probable en BN. Absent en IdF.  
CB : 53.145, Eur28 : NC, 2190 (dépressions humides intra-dunales) ; EUNIS : C3.245 
 

 Groupement à Eleocharis palustris subsp. vulgaris et Hippuris vulgaris Duhamel & Catteau in Catteau, Duhamel et al. 
2009 

Parvoselière pionnière, héliophile, mésotrophile, basicline des berges douces des étangs, anses, rivières et ruisseaux calmes aux eaux 
peu profondes et à marnage important. Substrat vaseux, organique.  
Présent en Pic, Bourg, CA, IdF et BN. Possible en HN et Cen. 
CB : 53.149, Eur28 : NC, 2190 (dépressions humides intra-dunales) ; EUNIS : C3.249 
 

 Groupement à Alisma plantago-aquatica et Sparganium erectum Duhamel & Catteau in Catteau, Duhamel et al. 2009 

Parvoroselière mésotrophile à eutrophile, héliophile, pionnière en bordure d’étang, de rivière et de fossé. Substrat vaseux, longuement 
inondé, à eau peu profonde.  
Présent en Pic, Bourg, Cen, CA, IdF et BN. Possible en HN. 
. CB : 53.143, Eur28 : NC, 2190 (dépressions humides intra-dunales) ; EUNIS : C3.243  
 

 Groupement à Rumex hydrolapathum et Rorippa amphibia Mériaux 1978  

Parvoroselière hygrophile, mésotrophile des substrats minéraux envasés : berges de grands cours d’eau. Présent en Pic. Présence pos-
sible en HN et BN. Absent en Bourg, Cen, CA et IdF. 
 

 Oenantho aquaticae - Rorippetum amphibiae (Soó 1927) W. Lohmeyer 1950   

Parvoroselière pionnière, héliophile à hémihéliophile, méso-eutrophile à eutrophile, basicline, des berges plus ou moins perturbées des 
eaux calmes (mares, étangs, anses calmes des rivières, fossés) à fort marnage mais à exondation brève. Substrat argileux à sablonneux, 
vaseux, épais, alcalin.  
Présent en Pic, HN, Bourg, CA, IdF et BN. Possible en Cen. 
CB : 53.146, Eur28 : NC, 2190 (dépressions humides intra-dunaires) ; EUNIS : C3.246  
Pour plus d’informations : FRANÇOIS, PREY et al., 2012. - Guide des végétations des zones humides de Picardie. p. 264 
 

 Sagittario sagittifoliae - Sparganietum emersi Tüxen 1953   

Parvoroselière pionnière, héliophile, mésotrophile à eutrophile, basiphile des berges rarement exondées des eaux faiblement cou-
rantes, peu profondes des étangs, anses calmes et des rivières. Substrat limoneux à sablonneux, minéral, vaseux, épais, alcalin.  
Présent en Pic, HN, Bourg, CA, IdF et BN. Possible en Cen. 
CB : 53.141, Eur28 : NC, 2190 (dépressions humides intra-dunales) ; EUNIS : C3.241  
Pour plus d’informations : FRANÇOIS, PREY et al., 2012. - Guide des végétations des zones humides de Picardie. p. 266 
 

 Rorippo amphibiae - Sietum latifolii (G. Phil. 1973) H. Passarge 1999  

Parvoroselière pionnière, héliophile, mésotrophile à eutrophile, basiphile des berges rarement exondées des fossés, berges de petits 
plans d’eau, dépressions inondées. Substrat vaseux, épais.  
Présent en Pic et CA. Possible en HN, Bourg.et BN. Pas d’information ou peu probable en Cen. Absent en IdF. 
CB : 53.141, Eur28 : NC, 2190 (dépressions humides intra-dunales) ; EUNIS : C3.241  
Pour plus d’informations : FRANÇOIS, PREY et al., 2012. - Guide des végétations des zones humides de Picardie. p. 268 
 

 Bolboschoenetum yagarae Eggler 1933 corr. Hroudová, Hrivnák & Chytrý 2009  

Parvoroselière pionnière, mésotrophile des berges d’étang, de fossé et de dépression marécageuse. Principalement lié aux contextes 
alluviaux.  
Présent en Bourg, CA et IdF. Pas d’information ou peu probable en Cen et BN. Absent en HN et Pic. 
CB : 53.14, Eur28 : NC; EUNIS : C3.24 
 

 Eleocharitetum palustris Savič 1926 

Parvoroselière pionnière, héliophile, mésotrophile à eutrophile, en ceinture inondée des mares prairiales et des rives d’étangs à mar-
nage important. Substrat marneux, vaseux ou gravelo-limoneux.  
Présent en BN. A confirmer ailleurs.  CB : 53.14A, Eur28 : NC; EUNIS : C3.24A 
 


